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tiques formulées par les adeptes de la 
contre-culture : « Dans une large mesure, 
les critiques du système ont raison lorsqu'ils 
disent que la plupart des gens sont de 
simples rouages de cette machine écono­
mique, mais ces rouages aujourd'hui sont 
une nécessité et si un trop grand nombre 
d'entre eux cassent, ralentissent ou dispa­
raissent, alors rien n'ira plus. » (chap. I, 
p. 36) 

C'est ainsi que dans leurs projections de 
l'avenir, Kahn et Briggs, derrière le masque 
de l'objectivité, se portent avec force et 
détermination à la défense des valeurs et 
normes qui régissent le régime politique 
américain actuellement en place. Une autre 
illustration nous est fournie par les entre­
prises multinationales, « moteur du pro­
grès », et dont « la principale réaction en­
vers la politique du pays-hôte, en particu­
lier, et la politique internationale, en gé­
néral, sera probablement de prendre en 
considération les développements politiques 
et de s'y adapter sans vraiment essayer d'in­
fluencer directement la politique. » (p. 83) 
Nous invitons le lecteur à lire tout spé­
cialement les pages 80-85 sur ce sujet. 

Comment, dans ces conditions, ne pas 
relier ce type de discours, à coloration for­
tement idéologique, à la nature même de 
ce qu'est le Hudson Institute, d'où l'ouvrage 
de Kahn et Briggs est issu. Ce centre de 
recherches s'est engagé dans l'étude du 
futur des États-Unis et du monde. Or les 
deux auteurs fournissent à la page 15 de 
V Introduction une information capitale 
quant aux sources de financement de cet 
organisme, qui apporte un éclairage inté­
ressant sur les valeurs défendues dans ce 
livre. 

« Une grande partie de notre étude a 
été financée par des bourses de recherche 
et des contrats avec plusieurs organisations 
gouvernementales... ; une autre partie a été 
financée par des bourses de Fondations et 
des contrats avec certaines organisations 
privées à but lucratif et à but non lucratif. 
Dernièrement, la contribution principale aux 
travaux de futurologie du Hudson Institute 

provient d'une centaine d'entreprises amé­
ricaines et étrangères (la plupart multinatio­
nales) avec lesquelles nous conduirons une 
étude en cours: The Corporate Environ­
ment 1975-1985. » 

Comme dit un proverbe anglais, « Who 
pays the piper, calls the tune ». 

Jacques HAMEL 

Science politique, 
Université Laval 

TÉNÉKIDÈS Georges, L'élaboration de la 

politique étrangère des États et leur 
sécurité (Coll. Grands problèmes poli­
tiques contemporains), Paris, Les 
cours de Droit, 1972, fascicules I et II , 
xiii + 493p. 

La publication du cours du professeur 
Georges Ténékidès a permis à son auteur de 
relever un défi extrêmement redoutable : 
combler une sérieuse lacune de la littérature 
spécialisée de langue française, privée jus­
qu'alors d'un manuel d'étude et de réflexion 
pouvant nous proposer un panorama systé­
matique et vaste des phénoménalités essen­
tielles de la politique étrangère. Car, en la 
matière, il y a une mine de travaux qui, 
sauf erreur, se livrent, soit à des analyses 
partielles, du point de vue des problémati­
ques explorées (voir, notamment, les étu­
des de Duroselle, de Hoffmann, de Merle, 
de Renouvin et de Virally), soit à des théo-
risations à caractère synthétique et globa­
lisant (voir, par exemple, les travaux de 
R. Aron), peu conçues pour une fonction 
didactique d'initiation. 

L'ampleur de problématiques à explorer, 
la multiplicité des phénomènes à analyser, 
la multitude des variables à recenser, con­
fèrent une telle complexité au sujet que 
seules la solide culture de l'auteur et sa 
capacité de recherche peuvent expliquer 
l'analyse systématique qui nous est propo­
sée et dont les éléments événementiels re­
montent à la Grèce antique. 
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Ceci étant, nous avons décidé de con­
sacrer notre note d'observations à une mise 
en relief, certes sommaire, de quatre dimen­
sions essentielles de l'étude : il s'agit de 
la démarche de conceptualisation effectuée, 
de la méthode d'analyse utilisée, de l'appro­
che d'investigation retenue, des données do­
cumentaires, enfin, qui nous sont fournies. 

Pour ce qui est des aspects conceptuels 
de l'analyse, le professeur Ténékidès, cons­
cient du fait que de la clarté des notions 
utilisées dépend le niveau d'approfondisse­
ment d'une étude, s'est systématiquement 
appliqué à démêler des concepts aux di­
mensions fortement enchevêtrées et aux 
traits largement controversés. Pour ne citer 
que quelques cas d'explication de vocabu­
laire, les notions de relations internationa­
les, superétatiques, et supranationales, de 
politique étrangère, de sécurité et de loi 
sociale sont systématiquement soumises au 
crible de l'analyse terminologique de l'au­
teur ; elles permettent, entre autres, de saisir 
les contours conceptuels des relations inter­
nationales contemporaines, nouées entre les 
États, les membres d'une organisation inter­
nationale, les systèmes ou les sous-systèmes 
nationaux et internationaux, et dégagent la 
physionomie générale et le mécanisme déci­
sionnel des conduites de politique étrangère, 
vues sous l'angle d'un fonctionnement systé-
mique interne impliquant un certain unila-
téralisme. 

Au niveau de la méthode, G. Ténékidès 
s'est résolument engagé dans la voie de 
Y analyse sociologique, qui, selon R. Aron, se 
donne pour but de remettre les phénomènes 
étudiés dans l'ensemble social et de les 
saisir non pas en eux-mêmes ou pour eux-
mêmes, mais dans leurs rapports avec leur 
environnement {Paix et guerre entre les 
nations, p. 26). Cette méthode lui a permis 
de dégager une typologie de variables expli­
cative de la politique de sécurité des États, 
qui ne se limite pas à un seul secteur de 
phénoménalité, mais qui a des dimensions 
d'ordre géographique, économique, idéolo­
gique, juridico-institutionnel et socio-poli­
tique. 

Aussi l'auteur, échappe-t-il au piège du 
monisme et nous rend-il conscients de la 
complexité des processus et des « outputs » 
de politique étrangère ayant trait au « com­
merce » international en général et aux ques­
tions de sécurité en particulier. 

Sur le plan de l'approche de recherche et 
d'investigation du réel, nous pouvons cons­
tater que le professeur Ténékidès, éminent 
spécialiste du droit international, ne s'est 
pas enfermé dans une interprétation juridico-
institutionnelle des problématiques de po­
litique étrangère, mais a su prêter l'oreille 
à la behavioral science approach pour sou­
ligner avec rigueur et clarté l'influence de 
l'interaction des groupes sociaux (publics 
et privés, nationaux et internationaux) en 
matière de politique extérieure. Ses dévelop­
pements sur les groupes de pression, l'opi­
nion publique, les valeurs systémiques des 
sociétés, la personnalité des dirigeants et les 
jeux d'échange d'influences au niveau déci­
sionnel suffisent pour inscrire l'étude dans 
le cadre épistémologique de la sociologie 
des relations internationales. 

Enfin, soulignons l'importance, en tant 
qu'instrument de travail, des données des­
criptives de l'analyse et des textes rassem­
blés par l'auteur et annexés à l'ouvrage. Ils 
ont trait à la réalité internationale en géné­
ral, aux problèmes de sécurité nationale et 
internationale en particulier. 

En somme, il s'agit d'un ouvrage qui, 
appuyé sur un canevas événementiel et 
descriptif explorant principalement la po­
litique étrangère de la France et des autres 
Grandes Puissances et s'inspirant d'une 
littérature européenne et nord-américaine 
fort intéressante, relaye avec succès vers 
les milieux politologiques francophones 
de l'Europe des approches et des orien­
tations épistémologiques susceptibles d'ai­
guillonner le développement d'une inter­
prétation sociologico-politique de la politi­
que extérieure des États et de leur conduite 
dans le domaine de la sécurité. Que l'étu­
diant puisse trouver dans cette étude une 
source d'élargissement de son savoir polito-
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logique en matière de politique extérieure et 
que l'enseignant veuille y voir un instrument 
de transmission des connaissances fort effi­
cace et une piste de recherches pluridiscipli­
naires fort suggestive. 

Panayotis SOLDATOS 
Science politique, 
Université Laurentienne 

, The Aberystwyth Paper s : Interna­
tional Politics, 1919-1969, Brian Por­
ter ( éd . ) , London : Oxford University 
Press, 1972, 390p. 

Les Aberystwyth Papers réunissent qua­
torze essais préparés par quelques-uns des 
écrivains les plus importants dans le domai­
ne des relations internationales, tels que, 
Hedley Bull, Arthur Lee Burns, Hans Mor-
genthau, Alastair Buchan, Hugh Seton-
Watson, Barbra Ward, et Inis Claude, parmi 
d'autres. L'ouvrage commémore l'établisse­
ment de la chaire de politique internationale 
au University Collège de Wales, Aberyswyth, 
en 1919, la première chaire consacrée à ce 
sujet dans le monde. Les essais sont tous 
préparés spécialement pour ce livre et cons­
tituent un tour d'horizon important et fidèle 
des relations internationales de l'époque 
1919-1969. Cette période était étourdis­
sante à cause de la rapidité avec laquelle 
les événements se sont succédé. Le livre est 
divisé en deux parties : « L'étude de la 
politique internationale »; et « Les aspects 
de la politique internationale ». 

La première partie consiste dans une re­
vue de la discipline, y compris des essais 
sur le rôle de la théorie en politique inter­
nationale (par exemple, H. BULL) et les 
théories scientifiques et stratégiques des po­
litiques internationales (A. L. BURNS) . (Ce 
dernier sujet a été discuté très en détail par 
Raymond ARON dans ses Études politiques 
de 1972. 

De plus, nous trouvons une discussion 
intéressante sur le développement des études 
politiques à Aberystwyth dans le contexte 

des événements historiques qui ont formé 
la structure du programme. On voit avec 
plaisir, par exemple, que les humanités (y 
compris de telles autorités au programme 
comme Thucydide) ont toujours eu une 
influence sur l'étude des relations interna­
tionales à Aberyswyth. 

La deuxième partie de ce volume com­
prend plusieurs réflexions de quelques auto­
rités éminentes en affaires internationales. 
Les changements de « négociations perpé­
tuelles » ou de « diplomatie » sont analysés 
avec beaucoup de doigté par Jean-Baptiste 
DUROSELLE, et Hans MORGENTHAU trace 
bien les distinctions entre les « puissances » 
et les « Grands ». Les autres essais traitent 
de divers sujets : les changements dans l'uti­
lisation de la force armée (1919-1969) ; un 
examen des cinq divisions fondementales de 
changement technologique et relations inter­
nationales ; une discussion du nationalisme 
et des idéologies économiques et politiques 
internationales ; l'assistance aux pays sous-
développés ; le progrès des institutions inter­
nationales ; la structure du droit internatio­
nal ; et, finalement, une discussion particu-
liairement intéressante de la moralité et 
l'ordre international. 

Il y a trois essais qui m'ont plu spéciale­
ment (SETON-WATSON : « Impact of Ideo-
logy » ; HINSLEY ; « Impact of National-
ism » ; CLAUDE, « Growth of International 
Institutions ») et deux essais qui m'ont un 
peu gêné (BUCHAN : « Technology and 
World Politics » ; BUTTERFIELD : « Morality 
and an International Order » ) . Dans cette 
dernière catégorie, au risque de se brûler la 
main, je disputerai la suggestion implicite de 
M. Butterfield qui dit que la moralité et la 
démocratie d'Occident sont synonymes. 
Mais, cette observation faite, je suggérerai 
que si ce volume trouve un public dans la 
mesure de son mérite, il deviendra très 
important dans l'étude de la politique inter­
nationale. En tout cas, pour Aberyswyth, 
« Cymru am Byth ». 

C. Lloyd BROWN-JOHN 
Science politique, 
Université de Windsor 


